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avec vous. » Puis se tournant vers Thomas : « Mets ici ton doigt, lui 
dit-il, et regarde mes mains; approche aussi ta main et mets-là 
dans mon côté. Et ne sois plus incrédule, mais croyant. »

Ineffable bonté du Maître ! Que dire ! Le cœur déborde. Pas 
un reproche ; sa présence suffisait à confondre l’obstiné. Et Tho­
mas, éperdu depuis qu’il l’a vu paraître, Thomas converti et biûlant 
d’amour, s’écrie : « Mon Seigneur et mon Dieu. » O cri digne de 
celui de Marie Madeleine, où se retrouve le même 'amour avec la 
même foi, bien que tardive... Hominem vidit, Deum confess us est : 
Il voit l’homme, il confesse la divinité du Ressuscité, témoin désor­
mais inébranlable, croyant fidèle jusqu’au martyre.

Et toutefois — c’est la conclusion du Maître — heureux ceux 
qui n’ont pas vu et qui ont cru !

les annales

L'Action Sociale dans une série d’articles vigoureux à mis ses 
lecteurs en garde contre les Annales Politiques et Littéraires, grande 
revue parisienne prétendue neutre, pour laquelle on a fait, en ces 
derniers temps, dans les milieux canadiens français, une propagan­
de méthodique. Le grand et vaillant quotidien catholique de Qué­
bec a surabondamment prouvé « que la lecture des Annales Politi­
ques et Littéraires constitue un très grave danger, surtout quand on 
sait que cette revue recherche tout particulièrement la clientèle des 
jeunes filles ».

LAction Sociale a noblement rempli son devoir de journal catho­
lique ; aux parents maintenant de remplir le leur en éloignant de 
leur foyer la revue perfidement neutre et parfois, dans ses critiques 
surtout, vraiment trop peu scrupuleuse de Cousine Yvonne.
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